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maisonnette entourée d'un jardin, courant dans
les prés, après la classe...

Et son cœur se fondant au souvenir de l'enfant

bien portante dont la vue adoucissait pour
elle les tristesses du veuvage, elle se mil à pleurer.

Le docteur tout pensif gavait été de sa
boutonnière les lleurs que Suzanne y avail placées,
et les mit dans la main de Maria. Celle-ci les

prit en souriant.
Ah il connaissait maintenant le remède

D'un geste rapide, il déchira l'ordonnance qu'il
venait de rédiger. A quoi bon galvaniser ce

pauvre petit corps quand on pouvait le ressusciter

I

Mais lui, il était impuissant, il lui fallait la

volonté des autres... Seulement, il en était sûr,
il les amènerait à penser et à vouloir comme
lui... Que pouvaient-ils d'ailleurs lui refuser à.

pareille dale, les parents de Suzanne?
Il leur dirait : « Il y a un an, tandis que votre

fille semblait près de mourir, une autre
enfant du môme âge courait forte et joyeuse dans
l'herbe verte. Aujourd'hui c'est la vôtre, qui,
pleine de vie, jouit des douces choses du
printemps, et l'autre fillette meurt de la privation
au grand air, des arbres el des (leurs. Un jour,
sans doule, elle n'a pu aller les chercher au
dehors de la ville enfumée, et depuis ce jour
ses forces diminuent. Voulez-vous les lui rendre

el redonner l'enfant à sa mère, comme Dieu
vous a redonné la vôtre! Un coin, un petit coin
au soleil, la permission de cueillir des (leurs,
parmi l'herbe croissante, despervenches bleues.
des pâquerettes, des coucous Die Himmels-
chluselchen! Un peu de travail à la mère
pour qu'elle ne croie pas que vous lui laites
l'aumône. » Il dirait lout cela et il serait écouté,

il en élait sùr
Alors de nouveau il se pencha vers l'enfant.

el celle fois les paroles lui vinrent aux lèvres
rapidement :

— Ma pelile Maria, vous allez vous soulever
sur votre Iii, votre mère vous habillera, et moi
je vous emporterai dans mes bras, je vous
déposerai dans la voiture qui m'attend.

— Maman elle aussi

— Oh oui; elle ne vous quittera pas, et je
vous emmènerai dans la campagne, dans une
belle prairie parsemée de fleurs, vous y cueillerez

des coucous... tant que vos mains en
pourront contenir.

— Die Hirnfnélsch lüselchen répéta
bien bas la petite Maria. Oh oui, ce seront les
clés du ciel car je mourrai peut-être en les
cueillant

Un sanglot lui répondit, sa mère avail eu la
même pensée.

— Non, vous ne mourrez pas et les lleurs
ouvriront la porte du ciel à voire mère! le ciel
sur la lerre, pauvre petite, c'est le cœur d'une
mère qui voit guérir son enfant.

Huit jours plus tard, sur la grande pelouse
du parc, Maria s'avançait, guidée par Suzanne,
vers les touffes jaunes, s'élançant au milieu des
leuilles vertes.

Le docteur les comtemplait toutes deux, et
s'approchant de sa pelile amie:

— Savez-vous le nom allemand des fleurs
que vous m'avez données la semaine dernière

— Maria vient de me l'apprendre, répondit-
elle; puis après un instant de silence, Suzanne
releva la tête.

« Dieu aime que l'on fasse du bien à ceux
qui souffrent, dit-elle, en nous amenant Maria
et sa mère, je crois, mon bon docleur, que vous
nous avez apporté les clés du ciel »

Edmond Coz.

Récréations du dimanche

Solutions aux questions posées dans le N" 213

du Pays du Dimanche :

835. CHARADE.

Cou.-|- rage Courage.

836. PROBLEMES ALPHABÉTIQUES.

CONSONNES ET VOYELLES.

Elle a d'assez beaux yeux pour des yeux de
province.

Grksset. —Le Méchant.

837. DOUBLE ACROSTICHE.
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838. CURIOSITÉS.

LA PREMIÈRE «LACE.

La première glace, offerte à Francois I" par
les Vénitiens, est au Château de Fontainebleau,
dans la chambre d'Anne d'Autriche.

Ont envoyé des solutions partielles : MM. Le
Pilier du Cercle Industriel à Neuveville ; L'inattendu

des rives neucliâteloises du lac de Bienne ;

Dionysius de retour dans la Coulisse ; Jean
Valjean à Porrentruy ; Nostradaraus à Delémont :

Vive l'Ouvrier à Porrentruy.

843. CHARADE.

Un accident de la nature
Qui n'arrêta point Annibal.
— Très connu dans l'art musical.

— De Milon de Crotone il n"a point la stature,
Mais il le surpasse en vigueur.

Sur son dos arrondi, tu le sais bien, lecteur,
Il porte sans fléchir, mainte et mainte voiture.
-Tout près de mon entier flottèrent nos drapeaux,

Il nous rappelle une victoire
De ce grand homme que l'histoire

A justement nommé César des temps nouveaux.

844. PERIPHRASE.
*

Quel est le sens de ces vers :

Là, sous un peu de terre, on concentre les feux
Que la paille a reçus des coursiers généreux.

845. CARRÉS LIÉS.

1. XXXX
2. XXXX
3. XXXX
i. XXXXXXX
5. XXXX
6. XXXX
7. XXXX

1. Une conjonction. — 2. Solennelle défonse
Dont usèrent jadis, av£c un droit égal,
Les tribuns et les rois. — 3. Utile au maréchal.
4. Fier et majestueux, dans les airs il s'élance
Sans voler cependant. — 5. Pour les peuples

fdu Nord.
C'était le dieu guerrier. — (5. Embellit quand il

(mord.
7. Encor ce malheureux héros du temps antique
Qui dut abandonner le sol asiatique.

Chacun connaît son sort.

846. CURIOSITÉS.
LES MANTEAUX BLEUS.

Quelle est l'origine du nom de Manteaux bleus
donné en Angleterre à des mendiants

\\\pff Envoyer les solutions jusqu'au mardi

soir, 25 courant.

Publications officielles

Convocations d'assemblées.

Movelier. — Le Iß. à midi, pour arrêter
la liste des ayants-droit aux bons communaux
et nommer les bergers.

Rebeuvelier. — Le 19, à 2 h., pour voler
un subside en faveur du chemin de fer Delé-
mont-Mervelier.

Vermes. — Le 16, à midi, pour savoir si

l'on participera aux frais concernanl les études
du tracé Delémont-Mervelier — voter le budgel

et la gratuité des fournitures scolaires ;

décider l'école complémentaire.

Cote de l'argent
du 12 Février 1902.

Argent lin en grenailles, fr. 98. — le kilo.

Argent fin laminé, devanl servir de bus*

pour le calcul des titres de l'argent des

boîtes de montres fr. 100. — le kilo.

Editeur-imprimeur : 6. Moritz, co rarst.

Abattoirs de la municipalité de Porrentruy
Etat du bétail abattu pendant le mois de janvier {902.

Noms Chevaux Rœnfs varhPR Rénisses Tmmà Vfiaux Parus Moutons Chèvres Chauffaoe

des bouchers
Buchwalder —
Courbât —
Oser —
Grimler Th. Vve. —
Grédy P. —
Pinaton E. —
Voillat Gust. Vve —
Scherrer E. —
Grimler Paul —
Charles Schick —

Particuliers
Loren tz — — — — — — 1 — — — 2 —
VVenger Frères — — 2 — — — — — — — 14 —
Bernard Charles 1— — — — — — — — — 3 50
Pavez — — 1 — — — — — — — 7 —
Chapuis Jules — — 1 — — — — — — — —

Total 1 37 13 2 — 138 108 45 3 — 838 50

MlOf

Fr. et.

4 1 — 22 18 7 — — 111 —
4 1 14 10 4 — — 80 —
2 2 18 15 5 — — 90 —
2 ï ¦ 9 9 1 •> 55 50
2 1 7 7 1 — — 46 50
(i 1 17 17 15 — — 123 50
4 10 9 1 — — 62 —
2 1 1 — 12 11 6 1 — 75 —
4 2 20 11 3 — — 97 —
i — — — 9 — 2 — — (il 50
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